
JEUDI DE LA XXIÈME SEMAINE DU TO (1)

LECTURES  

1 Th 3, 7-13
Frères, nous sommes réconfortés grâce à vous au milieu de toutes nos difficultés et de
notre détresse, à cause de votre foi. Et maintenant nous revivons, puisque vous autres,
vous tenez bon dans le Seigneur. Comment pourrions-nous assez rendre grâce à Dieu
à votre sujet, pour toute la joie que nous avons à cause de vous devant notre Dieu ?
Nous le prions avec ardeur, jour et nuit, pour que nous puissions revoir votre visage
et compléter ce qui manque à votre foi. Que Dieu lui-même, notre Père, et que notre
Seigneur Jésus nous tracent le chemin jusqu’à vous. Que le Seigneur vous donne,
entre vous et à l’égard de tous les hommes, un amour de plus en plus intense et
débordant,  comme celui  que nous avons pour vous.  Et  qu’ainsi  il  affermisse  vos
cœurs, les rendant irréprochables en sainteté devant Dieu notre Père, lors de la venue
de notre Seigneur Jésus avec tous les saints. Amen.

Psaume 89 (90), 3-4, 12-13, 14.17abc
R/ Rassasie-nous de ton amour, Seigneur : nous serons dans la joie.
- Tu fais retourner l’homme à la poussière ; tu as dit : « Retournez, fils d’Adam ! » À
tes yeux, mille ans sont comme hier, c’est un jour qui s’en va, une heure dans la nuit.
- Apprends-nous la vraie mesure de nos jours : que nos cœurs pénètrent la sagesse.
Reviens, Seigneur, pourquoi tarder ? Ravise-toi par égard pour tes serviteurs.
- Rassasie-nous de ton amour au matin, que nous passions nos jours dans la joie et les
chants. Que vienne sur nous la douceur du Seigneur notre Dieu ! Consolide pour nous
l’ouvrage de nos mains.

Mt 24, 42-51
En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Veillez, car vous ne savez pas quel jour
votre Seigneur vient. Comprenez-le bien : si le maître de maison avait su à quelle
heure de la nuit le voleur viendrait, il aurait veillé et n’aurait pas laissé percer le mur
de  sa  maison.  Tenez-vous  donc  prêts,  vous  aussi :  c’est  à  l’heure  où  vous  n’y
penserez pas que le Fils de l’homme viendra. Que dire du serviteur fidèle et sensé à
qui le maître a confié la charge des gens de sa maison, pour leur donner la nourriture
en temps voulu ? Heureux ce serviteur que son maître, en arrivant, trouvera en train
d’agir ainsi ! Amen, je vous le déclare : il l’établira sur tous ses biens. Mais si ce
mauvais serviteur se dit en lui-même : “Mon maître tarde”, et s’il se met à frapper ses
compagnons, s’il mange et boit avec les ivrognes, alors quand le maître viendra, le
jour où son serviteur ne s’y attend pas et à l’heure qu’il ne connaît pas, il l’écartera et
lui fera partager le sort des hypocrites ; là, il y aura des pleurs et des grincements de
dents. »
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Chers frères et sœurs dans le Christ,

« C’est à l’heure où vous n’y penserez pas que le Fils de l’homme viendra. » Jésus
oriente nos regards vers ce jour, vers cette heure où nous entrerons dans l’éternité. Le
temps passe, vite, trop vite, rempli de mille activités, toutes plus importantes les unes
que les autres. Mais le temps un jour s’arrêtera, et laissera place à l’éternité. « Votre
Seigneur vient », nous rappelle Jésus. Serons-nous prêts à L’accueillir ? 

Dans la première lecture, Saint Paul nous a donné des conseils dans l’attente de
ce jour de « la venue de notre Seigneur Jésus avec tous les saints ». Il s’agit bien sûr de
quitter d’abord résolument le péché, et toutes nos mauvaises habitudes : cesser de
frapper nos compagnons, cesser de manger et boire avec les ivrognes, selon l’image
donnée par Jésus. Mais saint Paul nous invite à aller plus loin : « Que le Seigneur vous
donne, entre vous et à l’égard de tous les hommes, un amour de plus en plus intense et
débordant. » Cet amour intense et débordant nous invite à vraiment vivre le don de
nous-même, au service de ceux qui nous entourent : il  y a tant de bien à faire, ne
perdons pas des occasions par notre paresse ou notre nonchalance !

« Que [le  Seigneur]  affermisse  vos  cœurs,  les  rendant  irréprochables  en  sainteté. »
Nous avons encore bien du travail  pour atteindre cette  sainteté,  cette  pureté  dans
l’amour  qui  nous  rendra  vraiment  prêts  à  accueillir  notre  Seigneur.  Recevons
aujourd’hui les encouragements de saint Augustin, lui qui s’est tout entier donné au
service du Seigneur. Sa recherche intellectuelle a été longue et laborieuse, mais dès le
moment de sa conversion, il n’a plus tardé à se laisser transformer par la grâce. Il a
mis toutes ses énergies dans le désir de la sainteté, et au service de la sanctification du
peuple chrétien.

Nous aussi, nous avons été convertis par le Seigneur ; nous avons entendu Sa
voix qui nous a convoqués ici, ce matin, pour l’Eucharistie. Nous venons à la source
de l’amour, pour accueillir Sa pureté et Sa force. C’est l’amour intense et débordant
du Cœur du Christ qui nous abreuve, lui qui dans Sa puissance a fait exploser la mort
et toutes les forces du péché. Vivons donc intimement cette célébration. Connectés à
la propre vie du Christ, comme tous les saints qui nous ont précédés, nous trouverons
la force d’aimer mieux, de grandir sur le chemin de la sainteté. Et notre vie rayonnera
dès aujourd’hui de la joie de Sa Résurrection, cette joie éternelle que le Maître a
promis à Ses bons serviteurs, cette joie que le monde ne connaît pas, et que personne
ne pourra jamais nous enlever. AMEN. 

P. Jean-Sébastien +


